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our les grandes annonces et les an-

no ces répétées on traite de gré à gré 

Ménageons nos gros Sous 
Nous lisons sous ce titre un inté -

ressant article, tout à fait d'actualité, 

que publie la revue V L'E*portafeur 

Frtncsis" sous la signature de M. 
1 Edmond Cavillon-Beneux. 

Nom avons défendu notre sol, nous avons 

sauvé l« liberté du monde civilisé, mais nous 

n'aTons pas su défendre notre bourse. C'est 

m fait. A quoi bon le nier ! 
Nos armées se sont couvertes de gloire. 

Partout on les admire, partout on leur dé-

cerne les lauriers de la Victoire, mais si nos 

Taillants défenseurs ont besoin de faire un 

acbat à l'étranger, on discute la valeur de la 

monnaie qu'ils offrent en paiement. A Lon-

dres, le maréchal Foch et ses sublimes poi 

lis ont été reçus triomphalement, mais si 

l'on d'eux a voulu profiter de son.voyage a 

Londres pour acheter un souvenir, fût ce 

même une modeste paire de gants, on lui a 

demandé de la payer à un prix supérieur à 

celui marqué, pour cette bonne raison que la 

litre sterling qui valait 28 francs avant la 

guerre, ne se donne plus aujourd'hui que 

pour 3» ou 40 francs de notre argent fran-

çais. -
En Amérique, c'est bien mieux. Si vous 

voulez payer avec notre bel argant de France, 

-comme on disait, jadis 1 on n'accepte votre 

franc que pour moins de 80 centimes. 

11 en coûte cher d'être vainqueurs et d'avoir 

été pendant cinq années les champions du 

Droit I 
Cette situation peut-elle durer? Je ne le 

crois pas. A vouloir trop prouver, on ne prou-

ve rien, dit le dicton. A vouloir trop gagner, 

on ne gagne plus rien pourrions nous dire. 

En effet, qu'arrive-t il. Les pays où notre 

monnaie est trop dépréciée ne peuvent plus 

espérer rester nos fournisseurs. Finie en 

France la concurrence anglaise, finie la con-

. carrence espagnole. Qui donc s'en plaindra ? 

Evidemment pas moi. C'est ce que je déclarais 

il y a quelques jours à un grand filateur de 

Belfast ; ic Impossible de vous acheter vos fils, 

lui disais ja, avec la livre à 39 fr. » « Je le 

vois bien, partout, dans ma clientèle, me ré-

pondait-il, avec sa bonne franchise irlandai-

w. » A qui la faute ? 

Nos filatures de lin commencent fort heu-

reusement à remarcher. Demain elles nous 

permettront, grâce aux bons lins de France, 

-les meilleurs du monde — de nous passer 

de la production anglaise. Pour peu que le 

change reste au point où il en est, nos flla-

teurs pourrout enfin payer largement nos 

cultivateurs de lin. Ce jour-là., le problème de 

h production de lin sera heureusement réso 
lu ' H nous restera, comme dirait M. Clé-

menceau, à tirer bien bas nos chapeaux de-

vant nos chers voisins et à leur d!re un grand 

merci I 

Mais, dira-t-on, et la laine, et le coton ? 

Evidemment, il nous faut acheter l'une à 

•'Angleterre ou à l'Argentine, l'autre à l'Amé-

rique ou aux Indes anglaises. Mais que le 
ctange reste donc à 39 francs pour la livre et 

9,60 pour le dollar, et je crois bien qu'il nous 

'î« (acile d'intéresser sérieusement nos co-

lons à la production de la laine et du coton. 

Pour le charbon, les prix prohibitifs de 

' Angleterre vont nous faire redoubler de cou-

rge pour réorganiser nos mines détruites, — 
D "s amis anglais s'en souviennent, — par le 

"uvage ennemi commun. 

I* pénurie actuelle et les prix exagérés des 

charbons anglais avanceront d'un demi siè-

cle la réalisation du projet grandiose d'utili-

lisation des 1 800.000 chevaux de force, que 

nous offrent généreusement nos chutes d'eau. 

Ce jour là, nous tirerons encore notre cha-

peau pour dire : Merci. 

Ah I comme cette question angoissante du 

change serait vite résolue, si nous voulions 

prendre la décision de nous mettre hardiment 

au travail. Nos amis belges nous ont donné 

l'exemple. On travaille là-bas et on travaille 

ferme, je vous assure. Il n'y est pas question 

de la loi de 8 heures, On travaille tant qu'on 

peut, pour ne plus acheter à l'étranger que le 

strict nécessaire et pour pouvoir exporter les 

produits belges, Cette méthode est la bonne. 

Elle est même infaillible. Aussi, voyez la si-

tuation des finances belges, du change tout 

particulièrement. Les 100 francs belges ne va-

laient plus 100 francs français, il y a seule 

ment quelques mois. Ils valent aujourd'hui 

108 francs. Concluez ! 

Oui, le seul remède à la crise du change 

est celui que j'ai toujours préconisé, après 

tant d'éminents confrères. Il se résume d'un 

mot : Produire. Hor« de celà, pas de solution, 

et pas de solution ce serait très grave, car ce 

pourrait être la ruine. Mais, ne us n'en arri-

verons pas là. J'ai confiance en l'avenir. La 

France n'est pas seulement un pays de héros, 

c'est aussi un pays de travailleurs, de gens 

laborieux et intelligents. Achetons le moins 

possible à l'étranger et vendons lui beaucoup 

de choses ; nous serons bientôt sauvés. 

On a parlé d'emprunt à faire à l'étranger 

pour rétablir notre balance. Allons doncl 

Quand on emprunte, en France, on sait qu'il 

faut rendre, Or si nous empruntons, avec no-

tre franc déprécié comme il l'est, en Améri-

que, par exemple, nous aurons à rendre 1 fr. 

chaque fois qu'on ne nous aura prêté que 

80 centimes ! 

Est-ce cela que l'on appelle un remède à la 

crise du change ? 

Mais dira-t-on, le terme du remboursement 

pourra être très éloigné. Grand merci encore, 

messieurs les conseilleurs. Si nous emprun-

tons 100 francs' a 6 0/0, qui est le taux gé-

néralement admis aujourd'hui, nous ne rece 

vrons que 80 francs d'argent américain. Et 

vous voudriez que pendant nombre d'années 

nous puissions continuer à verser 6 francs, 

pour les 80 francs que nous aurions réelle-

ment reçus. 

Cela s'appelle un expédient. Il faut donc 

éviter d'y recourir autant qu'on pourra. 

Non, il n'existe qu'un moyen de sortir de 

la situation où nous nous trouvons. C'est aux 

industriels, aux agriculteurs, à tous les tra-

vailleurs français, qu'il faut le demander, 

plutôt qu'aux banquiers étrangers. 

F; Muta»», pour défendre nos bons gros 

sous français. Longtemps ceux-ci ont fait pri-

me à l'étranger. Nous ne méritons pàs qu'il 

en soit autrement aujourd'hui. Ne nég'igeons 

rien pour qu'ils reprennent dans le monde, 

leur véritable valeur. 

Bdm, CavlUon-Deaeux. 

Conseillir du Commères 

Extérieur de la France, 

Chronique Électorale 

Résultats des élections 
Voici le résultat des différentes élections 

qui viennent d'avoir lieu dans l'arrondisse-

ment de Sisteron : 

Canton de Sisteron 

RÉSULTATS COMPLETS. — Conseil Gé-
néral. — M. Gasquet, radical socialiste, con-
seiller sortant, 666 voix, élu. 

Conseil d'Arrondissement. — MM. Bernard 
radical-socialiste, conseiller sortant, 673 voix 
élu ; Clément, radical-socialiste, conseiller 

sortant 677 voix, élu. 

Canton de Noyers-sur-Jabron 

RÉSULTAT COMPLET . — Conseil Général 
M. Frédéric Anglès père, 371 voix ; Conseil 
d'Arrondissement. MM. Cassan, 228 voix et 

Brunei 285, 
Canton de la Motte-dn-Caire 

RESULTATS COMPLETS. - Conseil Géné-
ral.— M. Massot conseiller sortant, 601, élu. 

Conzeti d'Arrondissement.— MU. Raymond 
et Rolland conseillers sortants, élus. 

Canton de Volonne 

RESULTATS COMPLETS. - Conseil Gé-
néral, — M. Raoul Anglés fils, député radical 
848 voix, élu. 

Conseil d'Arrondissement. — MM. Paul, 
847 voix, élu : Siaud 840 voix élu. 

MM. Gasquet, conseiller général, Bernard 
'et Clément, conseillers d'arrondissement, 
adressent aux électeurs du canton de Sisteron 
les remerciements suivants : 

Nos Chers Concitoyens, 

Nous adressons nos remerciements, les plus 
sincères et les plus cordiaux à tous ceux qui 
malgré l'absence de concurrents ont manifesté 
par leur vote, dimanche dernier, leur confian-
ce en notre programme et en notre person -
ne Nous savons les devoirs nouveaux que 
nous imposent les témoignages réitérés de 
votre confiance et de,votre sympathie Nous 
n'y manquerons pas, vous pouvex compter 
comme par le pissé sur notre absolu dévoue-
ment aux intérêts de tous et à ceux de notre 
cher canton et de la République, démocrati-
que laïque et sociale. 

Vive le canton de Sisieron ! 

Henri GASQUET. Conseiller général. 

BERNARD et CLÉMENT, Conseillers 
d'arrondissement. 

M. Martial Massot, conseiller général du 
canton de la Motte, adresse à ses électeurs 
les remerciements suivants : 

Mes chers Concitoyens et Amis, 

Merci de la nouvelle marque de sympathie 
et de confiance que vous m'avez témoignée 
le 14 décembre en me chargeant par 601 voix 
de vous représenter pour la 4» fois à l'Assem-
blée départementale. 

Malgré ma candidature unique voue êtes 
allés au scrutin en grand nombre et la belle 
majorité que vous m'avez donnée me dicte 
mon devoir. 

Je m'efforcerai de la justifier en me consa-
crant plus que jamais à la sauvegarde de vos 
intérêts publics ou privés. 

Vous pouvez compter sur mon expérience, 
mon activité et mon dévouement pour les 
défendre envers et contre, tous. 

Libre et indépendant, fermement attaché à 
la République et à ses lois aucune réforme 
ne saurait m'effrayer mais à la condition qu' 
elle soit réalisée dans la paix sociale. 

Dans mes votes et dans mes voeux j'aurai 
toujours en vue le relèvement économique de 
la France et la prospérité du canton de la 

Motte. 
Vive la République Démocratique. 

Martial MASSOT, 
Con seiller général. 

COIN DU POÈTE 

mm M Monta 
J'aime les matins clairs du glacial Décembre, 

A l'heure ou le soleil accroche ses paillons ; 

Dans la haute forêt ou le mélèze cambre 

Bon fût démesuré, abri des oisillons. 

Les grands arbres du parc, court Têtus de haillons, 

Grelottant sous le •ciel, au seuil de votre chambre. 

Les rayons mordorés, ou flotte un parfum d'ambre, 

Tracent sur le tapis de lumineux sillons. 

Le gai soleil d'hiver, qui devient notre arbitre, 

Allume des diamants, éclabousse la vitre, 

Prc digue ses clartés avec un doux émoi ; 

Et je revois, tapi en ma chambrette close, 

Le matin frissonnant dans la lumière rose 

Ou vos larges yeux clairs yeux se sont posés sur moi. 

■ .
;
 Pierre d'ARROUX. 

SOUSCRIPTION PUBLIQUE 
du Monument Commémoratif 

aux " lions de la Grande Guerre " 
L Liste 

MM. Michel, artiste-peintre (2* vers.) 23 f. 
L'Amicale des Démobilisés, Sisteron 100 
MM. Gamonnet, inspecteur 50 

Bonnet, curé archiprêlre 
Allier, vicaire 
Blanc, ponts et chaussées 
Moutte, négociant en fruits 
Collombon, Café du Cours 

Mlle Figuière Thérèse, tai lieuse 
Obergat, repasseuse 

Mmes Gallissian Louis 
Bertrand Augusta 

MM. Vachier Jules 
. Rebattu Séraphin . 

Lieutier Joseph 
Masse Paul, balayeur public 

Mme Succaud Marie 
MM. Fautrier François 

Latil André 
Imbert Pierre 
Richaud Eugène 
Plume Victorin 
Giraud Honoré 

Mme Veuve Silvy 
MM. Clément Célestin 

Lieutier Adrien 
Fabre Henri 
Imbard Bruno 
Chauvin Jules 
Girardin Ernest 
Roman Théophile, Blanc Léa 
Blanc Aimé 

Mmes Barras Marie 
Desrameau 
Pelloux Julia 
Aubert Zélie 
Estellon Louis 
Sorzana Pierre 
Marrou Frédéric 
Pause Ernest 

Mmes Gilly 
Maure) 
Lignotte Marie 
Roche Virginie 
Anonyme 
Imbert Irénée 

M. Sylvestre, propriétaire-rentier 
Familles Pascal-Béoletto 
Bois, photographe 

Mmes Vve Morin 
Vvê Truphemus 
Vve Clément 
Anonyme 

MM. Badet Henri 
Michel, entrepreneur, la Beaume J30 

Mlle Michel Maria 
MM, Magaud Pierre, cafetier 

Lieutier, cafetier, la Beaume 
Laugier négociant en grains 

Anonyme 
Jouine Eugène 

Mme Vve Moullet Léa 
MM. Collombon, la Beaume 

André Auguste (2» versement) 
Anonyme 
Javel Gustave, St-Auban 

Mme Vve Siard 
Grosso, entrepreneur 
Germain Léopold, charron 
Germain Marthe 
Germain Yves 
Germain Bertin 
Germain. Rachel 
Germain Polo 

Souscriptions reçues de l'extériour : 
M. Joseph heinach, ancien député 
Maire de Digne 100 

Reynaud Paul, député des B A 50 

Total. ... 724 50 
Report des listes précédentes . . 18.036 00 
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ENTRE NOTJS 

Gladiateurs 
^Prétendez- vons encore que notre vieille 

terre d'Europe, avec son cortège de nations 

civilisées, au premier rang desquelles sejplace 

la France, |n'est pas le pays des plus nobles 

enthousiasmes et des plus belles entreprises ? 

Deux cent mille personnes stationnaient, 

l'autie soir, dans les brouillards humides de 

Londres, envahissant les rues qui conduisent 

au Holborn Stadium dont le fronton illuminé 

était le point de mire de toute la Cité. 

Au dedans, quatre mille privilégiés, entas-

sés, bousculés, qui ont payé leur place à prix 

d'or. L'ensemble de la salle est mal éclairé. 

Tous les yeux convergent vers le centre, une 

piste étroite, surélevée au-dessus des tètes et 

ncyée dans la lumière. C'est là que va se 

disputer le Championnat de boxe qui mettra 

aux prises l'Anglais et le Français. Toute la 

gentry londonnienne est accourue : habits 

noirs, plastrons immaculés, toilettes somp-

tueuses. On se montre du doigt le prince de 

Galles et le prince Albert au premier rang. 

L'élément parisien est aussi largement re-

présenté, 

. Les gladiateurs entrent en scène. Acclama-

tions. Sourires. Baisers au vol. 

9 heures, 56 minutes. Le gong résonne. 

Les lutteurs sont aux prises. Le combat tour-

ne vite à l'avantage du Français, plus souple 

et plus prompt. Un touché du gauche à l'esto-

mac. Une parade du droit. Uu direct du gau-

che à la figure. Un vigoureux crochet du droit 

à la pointe du men'on. Et, l'Anglais s'écroule 

abattu. 

9 heures, 57 minutes, 4 secondes. Le com-

bat est terminé. 

Hurrahs ! Applaudissements frénétiques. 

Ovations. La Marseillaise. 

Les deux cent mille spectacteurs, de l'exté-

rieur, qui piétinent dans le brouillard et n'ont 

rien vu, sont les plus enthousiastes. 

|gj. . . La recette de la soirée a atteint 1 mil-

lion 110.000 francs. 

Peut-être, me direz vous que, pendant cinq 

ans, sur la ligne rouge qui va de la Mer du 

Nord aux Vosges, des centaines de mille de 

poilus anonymes ont lutté de façon plus re-

doutable, sans recueillir ni la gloire, ni les 

compensations pécuniaires, qu'ont récolté l'au-

tre soir, les héros du Holborn Stadium... 

Mais là, ami lectèur vous vous écartez de 

la question, 
LA COSTR 

Chronique Locale 

SISTERON 
L'Election des Basses-Alpes. — Le 

dossier des élections des Basses-Alpes qui 

sont contestées a été confié à une sous-cnm 

mission de sept membres présidée par M. 

Dutreil. Après avoirentendu M. Raoul Anglès 

la commission a renvoyé aux jours suivants 

l'audition des autres députés. 

S** 

Conseil municipal. — Le conseil muni-

cipal s'est réuni jrudi soir, à la mairie, sous 

la présidence de M. Thélène, maire, à l'effet 

de procéder à la nomination des différentes 

commissions qui sont composées ainsi qu'il 

suit : 

Finances ; MM. Gasquet, D r Robert, Bon-

. fort, Arnaud, Chastel, Clergue, Meysson, Mi-

chel, Roubaud Lieutier Pascal. 

Troraux Publics; MM. Michel, Louis Fi-

dèlp, Javel, Lieutier Marcel, Mi ysson, Colomb 

Alfred, Blanc, Buès Pierre, Brochier. 

EcoH ; MM. Colomb Raoul, Cergue, Chas-

tel, Lieutier ras-cal, Gasquet, Maldonnat, 

Arnaud, Michel, Robert, Louis fidèle. 

Fêtet; MM. Cokmb Raoul, D' Robprt, 

Chnstel, Lieutier Pa-ca', Clerpue, I.ieu'ier 

Marcel, B»ès Pierre, Bnnfort. Maldonnat. 

Hospke ; Michel Marius, Colomb Alfred. 

Bun/aisotce ; MM. Ga;quet, Lieutier 

PascM, 

M. le Maire donne ensuit? lecture J e diffé-

rer les demandes qui sont renvcées à leur 

comnmson respect've aux fins drtudes. 

-« 

La Ruche Sisteronnaise — Une réu-

nion céné'ale à laquelle tous les coopérateurs 

sont cordialement invités, aura lieu dimanche 

21 cturant à heures de l'après midi, salle 

de la M 'fsion. 
Il y sera donné un résumé des opérations 

effectuées jusqu 'à ce jour, delà marche ascen-

dante de notre Coopérative qui compte au-

jourd'hui 400 adhérents, et des extensions 

actuellement en voie de réalisation. 

DEMANDE D'ENGRAIS — Les demandes 

d'engrais centralisées par la Huche Sisteron-

naise. dans le but d'établir une commande 

collective, à des prix de revient modérés, 

seront reçues jusqu'au sameii27 décembre, 

dernier délai. Les retardataires devront donc 

se hâter. 

•*€ à*-

Sisteron-Vélo. — A l'occasion de la fête 

annuelle de la société, qui aura lieu le Di-

manche 21 Décembre, le programme est fixé 

de la façon suivant : 

Dimanche à 11 heures ; Réception do l'U. 

S. D., Apéritif d'honneur. 

A 13 heures précises ; au terrain de la 1" 

maisonnette, grand match de foot-ball entre 

les premières équipes de l'U. S. D. et du S. 

V. (Championnat des B. A.). 

A 19 heures ; Banquet à l'Hôtel Moderne 

des Acacias. 

A 21 heures ; salle du Casino, Bal à grand 

orchestre. 

L'entrée du bal est réservée aux membres 

actifs et honoraires accompagnés de leur fa-

mille, qui devront présenter leur carte ou 

~ invitation. 

Dimanche 14 a eu lieu le premier match 

de foot bail de notre 1ère équipe, contre la 

1ère équipe de Peyruis. 

Malgré le peu d'entraînement, la partie 

très intéressante s'est terminée par la victoire 

du S. V. par 4 buts à 1. 

Un public très nombreux est venu encou-

rager nos joueurs. 

—O— 
A-vis. — Une section du Syndicat de 

la Vallée de la Bléone qui gère à Digne 

le dépôt du Syndicat départemental de Ma-

nosque, vient de se former à Thoard. Les 

agriculteurs et éleveurs de la région peuvent 

y indiquer leurs (.révisions de printemps à 

M. SYLVESTRE Jcseph président ou à M, 

AUBERT Joseph secrétaire. 

Ils peuvent également s'adresser à Digne 

à M. MAGAUD gérant du dépôt. 

_0— 

Avis aux réfugiés. — Il est rappelé 

aux familles originaires des régions envahies 

ou .évacuées qu'elles peuvent au moment 

ou elles auront cessé de bénéficier de la loi 

du 5 août 1914 sur les allocations militaires 

obtenir sur leur demande les allocations 

spéciales des réfugiés dans les conditions pré-

vues par le statut général portant fixation du 

régime des réfugiés. 

—o— 

Service d'autobus. — On annonce pour 

le 1» mars prochain la création d'un service 

d'autobus entre Séderon (Drome) et Laragne, 

avec bifurcation sur Sisteron par Ribiers et 

Chateauneuf-de-Cbabre. Cette dernière loca-

lité desservie quatre fois par jour L'autobus 

partira de Sèderon aux premières heures de 

la journée desservira la vallée de la Méouge 

jusqu'à Laragne d'où il repartira pour Siste 

ron en desservant Ribiers pour revenir en-

suite à Laragne et rentrer à Séderon. Cette 

innovation présente pour notre ville un inté-

rêt particulier en ce sens qu'elle met en rela-

tion directe et constante l'importante vallée 

de la Méouge, qui est pour nou3 un sérieux 

débouché commercial. 

Notons que ce service sera doté d'un auto-

nu? mixte susceptible de transporter 40 voya-

geurs ou à défaut 4 tonnes de marchandises. 

* 
Cartes de sucre. — Lundi, mardi et 

mercredi dernier délai aura li/u à la mairie 

la distribution des nouveauxcarnets de sucre. 

Ils seront délivrés sur présentation de la car-

te d'alimentation et sur la remiss du coupon 

d'échange qui sera détaché par la mairie. 

Casino-rinema. — Ce soir à 8 h. 3|4 

Monte Cristo 4ma époque (Simbad U marin) 

Les lois du monde, comédie dramatique en 

3 parties etc. etc. etc. 

Avis. — Mlle Marcelle IMBERT a l'hon-

neur d'informer le public qu'elle vient de 

créer nn magasin de Coiffure pour D unes, 

rosiiches ot parfumerie de marque, peignes, 

ru Droite 8, ancien salon de coiffure Clément. 

SOCIÉTÉ D'ASSURANCES 
" Incendie et Accidents" 

Dem nrle agent' généraux, pas d" caution-
nement. Ecrire SERS1RON, 17 rite de Pro-
vence, Parti. 

ÉTAT-CIVIL 
(du 12 Décembre au 19 décembre) 

NÀ!88ANCFS 

Camille Rose Pascal, rue de Provence. 

PUBLICATIONS DE M ARIAGE. 

Néant 

VI -.H AOF 

EntreJourdan Martial et Rolland Cé'estine, 

Dicte 

Louis Justet 78 ans rue la Coste. 

Beinet Jean 69 ans hôpital. 

Jean François Oddou 83 ans hopitU. 

Une bonne précaution 
Lorsqu'un s: m pie rhume se prolonge et 

produit de l'essoufflement, craignez de deve-
nir asthmatiques ou emphysémateux Emplo-
yez alors la merveilleuse Poudre Louis Legras 
qui a obtenu la o 'us haute récompense a 
l'Exptsition Universelle de 1900. Elle calme 
instantanément les plus violents accèi d'asth-
me, tatarrhe, essoufflement, toux de vieilles 
bronchites, et guérit progressivement. Une 
bofte est expédiée contr mandat de S fr. 80 
(impôt compris), adressé à Louis Legras, 
139, Bd Magenta, à Paris. 

BOUTEILLES VIDES 

La fabrication de bouteilles neuves est 

repriieet sera bientôt suffisante. Vendez-nous 

vos bouteilles usagées avant nouvelle baissa 

et quelles soient rebutées. Sommes encore 

acheteurs pendant le mois de champenoises, 

par petites et grosses quantités prises et 

payées au plus haut prix à domicile. 

Nous demandons personne ayant cheval 

et voiture, marchand de vin limonadier, etc. 

pour grouper les bouteilles. Ecrire MM. de 

LAURIER & C», 7 place Bellecour.Lyon. 

DLTJXIEME AVIS 

M. PARAVEL Louis-Adolphe-
Symphorien, juge da paix à Vairon 

(Vaucluse), ayant cessé ses fonctions 

d huissier près le Tribunal civil de 
Sisteron, est dans l'intention de de-

mander le retrait de srn cautionne-

ment. 

•»£ 

Vient de paraître. — Aeenda 

P-L-M 1920, neuvième publication 
du môme genr», comportant, notam-

ment, divers articles littéraires avec 

de nombreuses illustrations en simili 

gravure, 12 hors texte en couleurs 

et une série de cartes postaies déta-
chables. 

En vente, au prix de 4 fr dans les 

bureaux succursales et bibliothèques 

des gares du réseau P-Li-M et chez 
les principaux libraires et papetiers 
d'- la région. 

Envoi à domicile sur demande 
adressée au Service de la Publicité 

de la Compagnie P-L-M, 20. boule-

vard Diderot, à Paris 1 1 accompagnée 

d" 4 ir 60 pour les envois à desti-

nation de la France et de 6 fr. 05 pour 
ceux a destination de l'étranger. 

■H? 

On demande une bonne à tout 
faire, bi -n rétribuée, pour le dépar-

tement du Var. S'adrt sser au bureau 
au journal. 

Le plus sûr des Placements 

Vous voulez que votre argent vous rapporte, 
qu 'il ne coure aucun risque ? 

Rien da plus simple: Vous effectuez le plus 
rénumérateur des Dlacemenls sûrs, en ache-

tant des BONS DE LA DEtENSE NATIO-
NALE. 

Voici à quel prix ont peut obtenir immédia-
ment ces titres : 

PRIX NET des 
Bons de la Défense Nationale : 

Montant SOMME A PAYE'! POUR AVOIR 
des fions à  un bnn remboursable lans 
l'échéance 1 mois. 3 mois. 6 mois 1 an. 

5 25 _ 5 * 
21 » — _ 20 a 

100 - 99 70 99 » 97 75 95 » 
§00 * 498 50 495 » 488 75 475 » 

1 .000 » 997 » 990 > 977 50 950 » 
10.000 » 9.970 » 9.900 M 9.775 » 9.500 » 

On demande au mag.-sin 
chaussures BEC, rue Droite, Sistei; 
une cornu i se intéressant à la ve;'; 

On mettra au courant. S'y adresj 

Emission d'obligation 5ojo à 
d'impôts présents et futurs a49o[ 

du Crédit National pour faciliter lî 

réparation des dommages causés r 
la guerre. 

Garantie de l'Etat. 

Rembourrables à 600 franc» 
partir de 1920 

Tirages : 4 par an comportant è 
cun 2 500 000 francs de lots 

On souscrit sans frais à la Bacn 

Chabrand et Paul Caillât, place j 
Tivoli à Sisteron. 

Occasion. — A vendre d 'occMic 

un moteur électrique et à essert 
force 1 H. P. 

S'adresser pour renseignement!! 
Mme Veuve Bonnet, brasserie, rtj 
Droite, Sisteron. 

•»€ 

Leçons de piano et de chant 

s'adiesher'à Mlle L. Petit, rue Droi-

te, n* 3 au ■3m,
t
 Sisteron. 

-tic* 

On cherche maison ou appart 
meut de 7 ou 8 pièces convenant 
ment distribué pour location. Fait 
offres au bureau du journal. 

■* 

Avis aux Démobilisés — I 
Ch. FERAUD, Cycles, 27, rue Droit 
offre, à titre absolument désintérêt, 
aux démobilisés, la pose d 'une roueli 

bre et d'un frein arrière ou avait 

route ou course, de toute premièn 
qualité pour la somme de 30 frant'j 

On peut se faire inscrire dès mainte-
nant à son magasin et jusqu 'au 15 d( 
cembrf) seulement. Les command 

accompagnées de 5 fr. d'arres seroil 
également réservées à tout démobili» 
de la région qui en fenit la demank 

Les envois s'il y a lieu, seront expé-
diés franco de port, gare la plut 
proche. 

OCCASIONS 
Vente et achats 

de Meoblts et Objets difen 
CLÉMENT (assurances) rue Droits 

Sisteron (B.-Alpes) 

On trouve les BONS DE LA DEFENSE 
NATIONALE partout : Agents du Trésor, , 
Percepteurs, Rureaux de Toste, Agents de i 
Change, Banque de France et ses succursales, ' 
Sociétés de Crédit et leurs succursales, dans 
toutes les Banques et chez les Notairaa. 

A VENDRE 
Un domaine sis aux Omergms 

appelé " LA GRANGE " d'ute 

contenance de 33 hectares environ, 
Belles prairies. 

S'dresser à Monsieur MOYNIEB 

Casimir, à Banou. 

Excès d'Acide Unique , 
L'acide nrique, qui existe normalement en 

petite quantité dans le sang, est un poison 
redoutable lorsqu'il y reste en excès. La bonne 
chère, le surmenage, la fatigue, les veillées pro-
longées, le manque de repos favorisent sa 

formation dans le corps 
humain et lorsquil 
n'est pas convenable-
ment éliminé par les 
reins, il s'accumule 
dans l'organisme. Cet 

I état est généralement 
décelé par des urines 
troubles, avec dépôt 
rougeâtre qui irritent 
les reins et la vessie, 
mettent leurs tissus à 

vif, causant des douleurs acérées et lancinantes 
dans le bas du dos et les côtés (gravellc, pierre, 
lumbago). Plus tard, il s'infiltre dans les arti-
culations, se cristallise dans les jointures des 
genoux, des orteils, des poignets (névralgies, 
î -luimatisme articulaire) et provoque un affai-
blissement général. 

La marche, un régime végétarien spécial, de, 
l'eau pure comme boisson, empêchent la forma-
tion de l'acide urique, mais il est urgent d'aider 
les reins à chasser du sang promptemerit ce 
poison violent et irritant qui vous dispose a 
l'artério sclérose. Les Pilules Foster sont le 
remède spécial pour atteindre ce but. Prises a 
temps, elles pourront prévenir des néphrites 
graves et leur action énergique sur l'appareil 
urinaire ne fatigue pas l'estomac. 

Les Pilules Foster sont en vente dans tontes 
les pharmacies, au prix de S fr. 50 la boite. 
20 fr. les six boîtes, plus 0 fr. 40 d'impôt par 
boîte, ou franco par la poste. H. Binac, Phar-
macie», 25, rue Saint-Ferdinand, Parl»-17. 

L'imprimaar-fiaruti Passai LWJT1I* 

© VILLE DE SISTERON


